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COMMUNIQUÉ 
 

Le Canada doit se doter d’un système universel de 
services de garde et d’éducation de la petite enfance 

 
Compte tenu du vieillissement de la population active et de la baisse du 
taux de natalité, le pays doit investir massivement dans la  prochaine 

génération pour assurer sa future prospérité,  estime une étude de 
l’IRPP 

 
Montréal – Le gouvernement de l’Ontario a récemment nommé un conseiller spécial 
chargé d’élaborer un plan de maternelle à temps complet. Une initiative fondée, du moins 
en partie, sur l’abondance des données confirmant qu’il faut assurer dès les premières 
années de la vie les bases qui permettent aux enfants de grandir et de rester en santé, de 
développer des aptitudes sociales, de savoir communiquer et de maîtriser leur langue. 
Bien que cette initiative constitue sans doute un pas dans la bonne direction, l’étude 
publiée aujourd’hui par l’IRPP soutient que tous les gouvernements du pays doivent en fait 
adopter une nouvelle stratégie pour permettre aux enfants vulnérables qui sont 
susceptibles de vivre des problèmes de développement de réaliser tout leur potentiel à 
l’âge adulte. 
 
L’auteure de cette étude, Gillian Doherty (professeur adjoint, University of Guelph), y 
examine 13 programmes ciblés visant à soutenir ces enfants et à les préparer à une vie 
adulte saine et productive. Et son analyse montre que ces programmes ne sont pas aussi 
efficaces que nécessaire. À l’heure actuelle, 60 p. 100 des sommes investies dans des 
programmes ciblés sert au financement d’initiatives qui ont une incidence négligeable sur 
le développement des enfants. Qui plus est, il est difficile d’établir s’ils rejoignent vraiment 
leur clientèle, faute d’évaluation et de suivi.  
 
Il s’agit là d’un problème considérable à l’heure où le Canada fait face à une pénurie de 
main-d’œuvre causée par la faiblesse du taux de natalité et l’arrivée à la retraite des baby-
boomers. Compte tenu de ces facteurs démographiques et de la demande en travailleurs 
qualifiés, la prospérité future du Canada repose donc sur le développement optimal de 
tous les enfants et de la productivité de la main-d’œuvre de demain. 
 
L’auteure souligne que les enfants vulnérables proviennent de tous les groupes 
socioéconomiques et même que le plus grand  nombre d’entre eux vit dans des familles à 
revenu moyen et moyen-supérieur. Ainsi les programmes ciblés sur familles à faible 
revenu privent de soutien la majorité des enfants en difficulté. Selon l’auteure, le 
développement des enfants canadiens nécessitera par conséquent un système 
d’éducation de la petite enfance efficace et universel. Il nous faudra aussi : 



♦ Accepter que la vulnérabilité à connaître des problèmes de développement touche les 
enfants de tous les niveaux de revenus. 

♦ Reconnaître qu’aucun repère observable ne permet d’identifier infailliblement les 
enfants vulnérables, d’où la nécessité de programmes d’éducation de la petite enfance 
universellement accessibles à toutes les familles qui désirent en profiter. 

♦ Consacrer le financement public et les ressources, notamment en matière 
d’infrastructure, nécessaires à la mise en œuvre de ce système.  

 
Pour ce qui est de déterminer si nous avons les moyens de nous offrir un tel système, 
Gillian Doherty estime qu’il suffirait au Canada d’y consacrer 1 p. cent de son PIB, soit 
environ 15 milliards de dollars. Elle ajoute qu’« un système universel de services de garde 
et d’éducation de la petite enfance produirait pour la société des avantages supérieurs à 
ce qu’il coûterait . Le Canada peut se le permettre. Mais il ne peut se permettre d’essuyer 
les inévitables répercussions négatives d’une absence de système universel sur sa 
prospérité future ».  
 
Intitulée Ensuring the Best Start in Life: Targeting versus Universality in Early Childhood 
Development, l’étude de Gillian Doherty peut être téléchargée sans frais au www.irpp.org  
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Pour tous renseignements ou demandes d’entrevue, prière de contacter l’IRPP.  
 
Pour recevoir par courriel le bulletin mensuel de l’Institut, prière de s’abonner à notre 
service de distribution en ligne au www.irpp.org. 
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